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OBJECTIFS
DE FORMATION  

Acquérir des notions 
autour de l’autorégulation 

métacognitive, des 
feedbacks et de la 

métacompréhension 

afin d’analyser et d’
éventuellement 

ajuster/modifier ses 
pratiques pédagogiques 

au service de la  
motivation et de la 

réussite 

de tous les élèves.
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1. Les 4 piliers de l’apprentissage

ATELIER 2.2
Des outils au service 
de la mémorisation
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2. La métacognition
2.1 Une définition

Métaperception

Métacompréhension
Métaraisonnement

Métamémoire



2.1 Une définition

Double tâche
Incomplet

2. La métacognition



Faites l’exercice suivant :

2.1 Une définition

2. La métacognition



Métacognition = autorégulation

L’autorégulation est la capacité à :
✔Déterminer ses objectifs
✔D’évaluer le progrès vers ces objectifs
✔D’évaluer les résultats obtenus comme plus ou moins 

conformes à ces objectifs

Cette autorégulation permet aux apprenantes/apprenants :
✔d’apprendre efficacement (avec un effort adapté au but)
✔d’être plus motivées/motivés à poursuivre des buts 

scolaires

2.1 Une définition

2. La métacognition



Il y a trois conditions de la métacognition

Vouloir apprendre

Pouvoir apprendre

Pouvoir s’évaluer

P
A

V
A

P
E

2.2 Les conditions de la métacognition

2. La métacognition



POUVOIR APPRENDREP
A

Avoir la capacité d’agir cognitivement (percevoir, encoder, 
raisonner, comprendre, mémoriser, etc.) 🡪 avoir un niveau 
suffisant pour déterminer son but et sa stratégie.

► Évaluation diagnostique pour 
repérer

► Adapter les exercices, proposer 
des étayages différenciés 
Ex : table d’appui

https://www.cnesco.fr/wp-content/uploads/2017/0
3/170323_2_Forget.pdf

2.2 Les conditions de la métacognition

2. La métacognition



VOULOIR APPRENDREV
A

Les élèves poursuivent des buts qui orientent la façon 
d’envisager une  tâche  ou  une  activité,  et les  poussent  
à  s’y  engager. Ils doivent avoir envie de s’engager.

Buts de maîtriseButs de performance
Les buts de performance 
focalisent  sur  la  démonstration  
de  la  compétence  et  de  la  
supériorité par  rapport  aux  
autres.  

Les  buts  de  maîtrise  sont  centrés  
sur l’apprentissage et le développement 
des compétences. 

Elliot, A. J., Thrash, T. M., & Murayama, K. (2011). A Longitudinal Analysis of Self-Regulation and Well-Being: 
Avoidance Personal Goals, Avoidance Coping, Stress Generation, and Subjective Well-Being. Journal of Personality, 79(3), 

643–674.

2.2 Les conditions de la métacognition
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VOULOIR APPRENDREV
A

Les élèves poursuivent des buts qui orientent la façon 
d’envisager une  tâche  ou  une  activité,  et les  poussent  
à  s’y  engager.

Buts de maîtriseButs de performance

Les buts de performance ont des effets délétères sur les apprentissages 
lorsqu’ils sont associés 
🡪à des échecs (Dweck & Legett, 1988 ; Diener & Dweck, 1980)
🡪à une faible perception des compétences propres (Elliott & Dweck, 1988 ; 

Nicholls, 1984)
🡪ou lorsque la tâche est considérée comme difficile (Grant & Dweck, 2003)

2.2 Les conditions de la métacognition

2. La métacognition



VOULOIR APPRENDREV
A

2.2 Les conditions de la métacognition

1. Faut-il être 
motivée/motivé pour 
vouloir apprendre et 

réussir ?

OU

2. Faut-il réussir pour 
vouloir apprendre et se 

motiver ?

2. La métacognition



VOULOIR APPRENDREV
A

2.2 Les conditions de la métacognition

1. Faut-il être 
motivée/motivé pour 
vouloir apprendre et 

réussir ?

OU

2. Faut-il réussir pour 
vouloir apprendre et se 

motiver ?

2. La métacognition



POUVOIR S’ÉVALUERP
É

Evaluer sa propre activité cognitive, c’est faire le monitorage (ou 
suivi) métacognitif de son activité par feedback.

2.2 Les conditions de la métacognition

2. La métacognition

On appelle feedback toute forme de retour d'information concernant 
l'action en cours. 

🡪 un message d'erreur cérébral
🡪 un sentiment de confiance
🡪 un mot d'approbation de l'enseignant, un regard
🡪 l'assentiment d'un camarade, la moquerie d'un autre 

interne

externe

sont autant de formes de "suivi de l'action". 

sont à la source de la confiance en soi éprouvée par chaque élève.



LES TYPES DE FEEDBACK COGNITIFS

Feedback de but (avant, FB de contrôle) : 
Quel est l’objectif à atteindre ? Me semble-t-il atteignable ?

Feedback de processus (pendant, FB de suivi) : 
Comment atteindre mon but ? Comment m’y prendre, comment 
m’y suis-je pris ? Ai-je détecté des erreurs ?

Feedback de résultat (après, FB de suivi) : 
Qu’est-ce qui me fait penser que j’ai atteint mon but ? Que me 
reste-t-il à mettre en place pour y parvenir ? Quoi corriger pour y 
arriver ?

2.3 Les feedbacks

2. La métacognition



Gestes recommandés

1. Expliciter en début et en fin d’activité les buts conceptuels 
de l’apprentissage et des devoirs
En les distinguant notamment des consignes mises en œuvres 
dans l’activité

2. Aider les élèves à percevoir la différence entre consignes 
et objectifs par des exercices adaptés tels que :
🡪Menu du jour et équivalent
🡪Journal des apprentissages

ATELIER 1.1
La consigne, un levier de 

motivation pour les devoirs

ATELIER 1.2
Des types de devoirs à 

favoriser ?

2.3 Les feedbacks

2. La métacognition



Gestes recommandés

1. Proposer des stratégies de correction de l’erreur en 
réponse au ressenti d’erreur des élèves comme par exemple :
🡪permettre de demander de l’aide à un pair (tutorat)
🡪utiliser des outils mis à disposition (affiches, portfolio, table 

d’appui, etc.)

2. Faire de l’erreur un levier d’apprentissage : 
🡪se situer dans la ZPD des élèves
🡪tenir un journal des erreurs
🡪Favoriser un climat bienveillant accueillant les erreurs

ATELIER 2.3
Différentes postures à 

adopter pour accompagner

2.3 Les feedbacks

2. La métacognition



Gestes recommandés liés au résultat de l’apprentissage

1. Permettre aux élèves de conscientiser l’écart entre leur 
performance et ce qui était attendu avec par exemple :
🡪un projet de progrès

2. Faire prendre conscience aux élèves qu’ils progressent 
avec par exemple :
🡪un carnet de progression

2.3 Les feedbacks

2. La métacognition

ATELIER 2.1
Des outils de liaison entre 

acteurs



2.3 Les feedbacks

2. La métacognition
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2. La métacognition

P
É

P
A

V
A

En résumé
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1. Pensez-vous réussir ?
Oui TB / Oui un peu / Bof / non

2. Faites l’exercice
Notez le résultat

3. Votre résultat est-il en accord 
avec ce que vous pensiez faire ? 
Oui TB / Oui un peu / Bof / non

4. Par rapport à ce que vous 
pensiez faire, comment est votre 
résultat réel ?
Meilleur /  Pareil / Moins bon

Correction

3.1 Une définition

3. Les sentiments métacognitifs



LES SENTIMENTS METACOGNITIFS

Les sentiments métacognitifs évaluatifs des élèves sont produits 
par la comparaison inconsciente entre :
🡪 Ce que le cerveau prévoit pour un contexte donné
🡪 Ce qu’il observe dans ce contexte

Si convergence : plaisir et envie de poursuivre
Si divergence : déplaisir, inconfort, incertitude

Ce sont les sentiments qui le plus souvent décident de la 
poursuite de l’engagement et du niveau d’effort mis dans 

l’apprentissage.

3.1 Une définition

3. Les sentiments métacognitifs



L’INFORMATION UTILISÉE POUR S’AUTO-ÉVALUER

Exemples de sentiments métacognitifs :
🡪Le sentiment de familiarité avec un exercice, un cadre de travail, 

un outil de connaissance (livre, ordinateur, etc.)
🡪Le sentiment de pouvoir réussir à résoudre un problème
🡪Le sentiment de « suivre » ou « de ne pas suivre »
🡪Le sentiment d’avoir bien travaillé ou perdu son temps
🡪Le sentiment d’avoir été captivé ou de s’être ennuyé dans un 

cours
🡪Le sentiment d’avoir fait un gros effort pour comprendre, 

résoudre un problème, etc.

Ces sentiments peuvent varier :
- en valence (positif ou négatif),
- en intensité (plus ou moins fort).

3.2 Exemples…

3. Les sentiments métacognitifs



3.2 Exemples à des moments clés

3. Les sentiments métacognitifs

Vidéo : Quels sont les gestes pédagogiques qui favorisent les sentiments métacognitifs propices à l’apprentissage



3.2 Exemples à des moments clés

3. Les sentiments métacognitifs

Vidéo : Quels sont les gestes pédagogiques qui favorisent les sentiments métacognitifs propices à l’apprentissage

AVANT



3.2 Exemples à des moments clés

3. Les sentiments métacognitifs

Vidéo : Quels sont les gestes pédagogiques qui favorisent les sentiments métacognitifs propices à l’apprentissage

PENDANT



3.2 Exemples à des moments clés

3. Les sentiments métacognitifs

Vidéo : Quels sont les gestes pédagogiques qui favorisent les sentiments métacognitifs propices à l’apprentissage

APRES
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LA 
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DECISION
D’AGIR
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CONTRÔLE MONITORING

Métacognition procédurale : sentiments métacognitifs produits avant, pendant 
et après pendant l’activité 

INFORMATION UTILISÉE POUR S’AUTO-ÉVALUER

SENTIMENT D’EFFICACITÉ

Selon que l’élève a déjà eu dans cette tâche les résultats qu’il espérait avoir

3. Les sentiments métacognitifs

FEEDBACK METACOGNITIF

SUIVI DE 
L’ACTIVITE

EVALUA-
TION DU 

RESULTAT



Les idées clés ?
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Quel est le geste professionnel de l’enseignant le plus efficace 
permettant de vérifier la compréhension des élèves ?

4.1 Qu’est-ce que comprendre ?

1. Aucun, les élèves se manifestent s’ils en ont besoin.

2. Vérifier leur compréhension en leur demandant régulièrement : 
« Avez-vous compris ? »

3. Proposer de réaliser des exercices d’application après une 
explication pour vérifier qu’ils peuvent utiliser le concept.

4. Proposer de réaliser une carte mentale des mots-clés.

4. Compréhension/métacompréhension



Les élèves s’investissent plus ou moins dans le traitement des contenus 
proposés.

De la profondeur de l’investissement (effort) dépend la qualité de leur 
compréhension.

L’effort à faire se base sur une évaluation de sa propre compréhension 
de ce qui est à faire dans l’activité proposée.

L’évaluation de sa compréhension se base sur un sentiment de 
compréhension…

Sentiment qui peut être illusoire...

L’importance de la compréhension

4.1 Qu’est-ce que comprendre ?

4. Compréhension/métacompréhension



Pour les élèves en difficulté notamment la métacompréhension prend sa 
source dans le décodage du texte (fluence, familiarité). Il est source 
d’impression fausse de compréhension.

Une impression de compréhension tend à diminuer l’effort à fournir et de ce 
fait impacte le niveau de compréhension atteint.

Proust - 2021 – Penser vite ou penser bien, Odile Jacob.

L’importance de la métacompréhension

La métacompréhension est la capacité d'évaluer sa propre 
compréhension (basée sur le sentiment de comprendre ou 
non) et de la réguler.

4.1 Qu’est-ce que comprendre ?

4. Compréhension/métacompréhension



Comprendre un contenu conceptuel 

l’intégrer à ses propres connaissances 

en vue d’en tirer toutes les conséquences 
(inférence, transfert, déduction, 
généralisation, etc.)

et donc de raisonner

Qu’est-ce que comprendre un concept ?

Proust - 2021 – Penser vite ou penser bien, Odile Jacob.

4.1 Qu’est-ce que comprendre ?

4. Compréhension/métacompréhension



Comprendre un contenu conceptuel 

Un contenu conceptuel est donc le potentiel d'inférences que l'on 
peut tirer d'une combinaison de représentations de situations et de 
propriétés activées par un stimulus lexical ou perceptif.

Qu’est-ce qu’un contenu conceptuel ?

Proust - 2021 – Penser vite ou penser bien, Odile Jacob.

CHAT

4. Compréhension/métacompréhension
4.1 Qu’est-ce que comprendre ?



4. Compréhension/métacompréhension
4.1 Qu’est-ce que comprendre ?



Le langage courant ne distingue pas deux types de compréhension, ce 
qui occasionne bien des malentendus dans le contexte scolaire. 

Il n’y a pas qu’une seule forme de compréhension

Proust - 2021 – Penser vite ou penser bien, Odile Jacob.

4.2 Les deux formes de la compréhension

4. Compréhension/métacompréhension



Compréhension superficielle

Forme superficielle de compréhension fondée sur un décodage de type 
textuel, favorable à la mémorisation.

Elle se limite à la récupération rapide de l’association entre le mot et 
d’autres mots relevant du même réseau sémantique. 

Les propriétés du concept ne sont pas intégrées.

Elle n’engage donc pas le raisonnement.

Proust - 2021 – Penser vite ou penser bien, Odile Jacob.

4.2 Les deux formes de la compréhension

4. Compréhension/métacompréhension



4.2 Les deux formes de la compréhension

4. Compréhension/métacompréhension



Compréhension profonde

Forme profonde de compréhension fondée sur une construction 
conceptuelle.

Elle active des propriétés linguistiques et des situations vécues. 

Elle permet ainsi des inférences et des généralisations. 

Elle permet donc de raisonner.
Proust - 2021 – Penser vite ou penser bien, Odile Jacob.

4.2 Les deux formes de la compréhension

4. Compréhension/métacompréhension



4.2 Les deux formes de la compréhension
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Est-ce que cet animal est plus 
proche des félins ou des canidés ?

4.2 Les deux formes de la compréhension

4. Compréhension/métacompréhension



Exemples d’exercices intercalaires ou terminaux
✔ Choisir un schéma ou un résumé qui correspond le mieux à la 

compréhension et justifier son choix

Mise en place de tests implicites de compréhension 

Introduire des exercices au cours de la présentation des 
contenus (scientifiques, historiques, ou grammaticaux) pour 
permettre aux élèves d’auto-tester leur niveau de 
compréhension :

4.3 Les gestes professionnels favorables

4. Compréhension/métacompréhension



4.3 Les gestes professionnels favorables

4. Compréhension/métacompréhension

permet de



Autres exemples :
✔ Emettre des suppositions 
✔ Etablir des tableaux de comparaisons
✔ Demander aux élèves d’expliquer par écrit ou à l’oral
✔ Résumer par une phrase clé
✔ Compléter un schéma
✔ Inférer d’après le document si X est vrai ou faux
✔ Réaliser une carte conceptuelle

Pour des idées : les microstructures coopératives  - Céline 
Buchs (lien)

Mise en place de tests implicites de compréhension 

4.3 Les gestes professionnels favorables

4. Compréhension/métacompréhension



Mise en place de tests implicites de compréhension 

4.3 Les gestes professionnels favorables
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Mise en place de tests implicites de compréhension 

4.3 Les gestes professionnels favorables

4. Compréhension/métacompréhension



Quel est le geste professionnel de l’enseignant le plus efficace 
permettant de vérifier la compréhension des élèves ?

4.3 Les gestes professionnels favorables

1. Aucun, les élèves se manifestent s’ils en ont besoin.

2. Vérifier leur compréhension en leur demandant régulièrement : 
« Avez-vous compris ? »

3. Proposer de réaliser des exercices d’application après une 
explication pour vérifier qu’ils peuvent utiliser le concept.

4. Proposer de réaliser une carte mentale des mots-clés.

4. Compréhension/métacompréhension

5. Proposer un exercice intercalaire de compréhension AVANT de 
faire des exercices d’application.
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